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DELACAD: FRANC. 179
armes : mais puis que tous deux {ont re-
ceus, il faut ufer tantoft de Pun & tantoft
de Pautre , afin qu’il ne femble pas que
Fon condamne celuy dont on ne fe fere
jimais , en quoy Y'on auroit tort, & pour
conferver d’ailleurs tout ce qui contri-

bué a. la’ richefle de noftre Langue ;
omme eft de pouvoir dire une mef{me

[Elmfc de deux facons, pluftoft que d’une
cule,

OBSERVATION.

IL faur dire , i demenra toute la nuir fous les
armes, & non.pas fur les armes.

CCCLXXIX. REMARQUE.

Certaines conflructions , & fa cons de
parler wregulieres.

UN de nos meilleurs Autheurs, & de
la premiere claffe-a eferit , que
quelqu’un avoit fait rompre un pont ponr
fjff’rﬂpef&ber d’eftre [urvi. Si Pon veut exa-
miner cette expreffion, fans doute on T
fouvera bien eftrange; cat ouil faut que
Ccluy qui a fait rompre le pont empefche
J:‘:Jr ennemis de le fuivre , ow qu’'tl s empe-
i€ne par ce moyen de tomber entre leurs mains 5
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274 ODBSERVATIONS

Mais de dire pour sempefcher deftrefun;
il v a je ne {cay quoy dans cette facond:
parler, a la prendre au pied de laletie,
que je ne puis concevoir, & qui fembl
2 pluficurs aufli bien qu’'a moy-, neft
gueres conforme a la raifon; car ce fﬁ‘-‘“%
Yes autres qu’il empefchent de le fuivt)|
& il ne s’empefche pas foy-mefme. Ce
pendant Pexpreffion non {eulement en ¢l

bonne , mais élegante felon le {entimentd:|

la plus-part de nos meilleurs Eforivains, (|
j’ay confultez la-deflus.

En voicy encore une autre d .
Autheur , “mais d’un autre gentc, ¢
choque pluftoft la Grammuaire que lefems)
au licu que la précedente choque thﬁo“'!j
fens & la raifon gue la Grammaite
dit que quelqu’un gcltoit fauve duu;_
deroute lasfJant [a mere avee [@ femme O]
fes enfans prifonniers.. Sclon la conftruct
ordinaire , cette claufe ne peut {ubftet
cat tout ce qui eft regi de I2 prepolit?|
aver, doit eftre conté pour rien ot
me s’il n’y eftoit pas; & ainf pi’fﬁf’”‘m'
au pluriel & au malculin , ne, peuts®
yenir & mere , qui elt {ingulier & 1
nin. 11 euft fallu dire , [aifJant fa mﬁi:
fa femme, €. fes enfans, prifonmiers PU
le ‘dire regulierement : Car {1 lon df“
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DE[ ACADJERANC. 175

mfarzr (a1 mere | r(ﬁ?ﬁ?f!ﬁ'}‘t’ avec [a femme ¢
[es enfans, outre que cette c:\plcﬂmn {e-
roit.la nguifl ante & de mauvaife grace 5 clle
{erpit de plus.equivoque 3 pma qu ‘il pou-
voitlaiffer i mere pn{c}mm"c, {ans que
fa femme ny {es enfans fuflent prifons
niers. Ayant donc dit laiffant (@ mere avec
[ fw:};’c? (G ﬁ) t‘/.’f‘}lﬂ?j' pﬁﬁixmm;c o Tl
failly {ans: doute cantre la confiru&ion re=
guliere & grammaticale ; mais, celt une
de'ces fautes qui” dans®‘toutes les’” Lan-
gues. paflent pluftoft. pour une' vertu ,
que pour un vice', comme je lay, re-
marqé dilleurd *, & aluc Pon' conte én-
tre’ les ‘Orngmens & Iés ‘gtaces du langa~
ge.  Tant . s'en faut u_onn. que ceux qui
en font jt }wcs capables. ,." la“condarmhnent,
qu au contraire s “la lotient , & la pre-
terent de” beducolrp' lateguliere ; “qui
eroit de dire laiffunt (2 mere , fa fc’??”i"iﬁ’
O [Es enfans prifonniers. Quand il s’en
picfentera d’autres dé ‘cette nature ,, ° je

les 1cn‘mqucmy comimne -l(_s dlcafcs rares
& ‘Lmu.uif '

i '.'-.- 3

* Voyez les Remr, €CLXT, ¢ €CCLY.
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OBSERVATION

N a trouvé plus de hardieffe que d’exafi-

tude dans la premiere phrafe qui eft rap-

portée en cette Remarque , & Pautve a pan
fort bonne,

CCCLXXX. REMARQUE.

La conjonétion £ repetée deny fois
aux deux membres d’une mefint
periode.

Ar exemple , je lewr ay fait voir le

: - 3 : 28]
f pouvoir que vous m aviex, donge , @ |

ome [uis acquitté de tous les chefs demacon-
miffion , ¢ lenr ay fast connoifire lapafion
qre vous avez. de les fervir. Je dis que
cette facon d’efcrire peche contre le bon
ftile, & que Pon ne doit pas repeter deus
fois la conjonétion ef, au commencement
des deux membres d’une periode , con
L :
me Pon fait en cet exemple , ficen et |
qu’on ajoulte au fecond e, quelque terme
d’encheriffement. 1l faudroit donc met-
tre ainfi , e leur ay fair voir le powion
gue vous m’ aviez donne , € me [uis acquite
e tous les chefs de ma commaffion, &
de tous les chefsd (fion., ¢ e[tk
leur ay fait connoiftre i paffion que vous 4Ve
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